(e loup, la chévre et le chevreau

(& bique allant rempliv ca trainante mamelle,
Et paitre [herbe nouvelle,
Ferma ¢a porte au loquet,

Nown cane dire & con biquet :

& Gardez-voug, cur votre vie,
Douvrir que lon ne voue die,
Pour enceigne et mot du guet :
Foin du loup et de ca race ! »
Comme elle dicait cec mots,

(e loup de fortune pacce ;

1/ lec recueille & propos,

Et lec garde en ca mémoire.

(& bigue, comme on peut croire,
Navait pas vu le glouton.

Dé¢ quil la voit partie, il contrefait con ton,



Et dune voix papelarde

I1 demande quon ouvre en dicant: & Foin du loup ! »
Et croyant entrer tout dun coup.

(e biguet coupgonneux par la fente reqarde :

& Montrez-moi patte blanche, ou je nouvrirai point, »
Cécria-t-il dabord. (Patte blanche ect un point
Chez les loups, comme on cait, rarement en ucage. )
Celui-ci, fort curpric dentendre ce langage,

Comme il était venu ¢en retourna chez soi.

Oi serait le biquet ¢l eat ajouté foi

Au mot du quet, que de fortune

Notre loup avait entendu ?

Deux ciretés valent mieux quune,

Et le trop en cela ne fut jamaic perdu.

Jean de (a Fontaine (1621-1695)



